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UNIS DANS LE CHRIST 
Jn 11, 45-57 

Seigneur mon Dieu, nous voici au seuil de la Semaine sainte. Demain, nous ferons 
mémoire de l’entrée triomphale de ton Fils à Jérusalem et tout au long de la semaine 
nous célébrerons sa passion, sa mort et sa résurrection. Aujourd’hui, je désire vivre 
cette oraison comme une ultime étape avec Jésus, comme si j’étais à Béthanie avec 
Lazare, Marthe, Marie et les Douze… Oui, Seigneur Jésus, je désire être avec toi, tout 
simplement, pour te suivre vraiment. Et puisque tel est mon désir, c’est Marie, ta 
mère, que je veux prendre comme maîtresse spirituelle car si je me mets à son service, 
elle trouvera le moyen de me faire aller jusqu’au pied de ta croix glorieuse, comme le 
disciple que tu aimes, et l’Esprit Saint pourra agir en moi à sa guise… 

Pour l’heure, c’est la phrase prophétique de Caïphe qui, dans l’évangile de ce jour, 
retient mon attention. « Il vaut mieux qu’un seul homme meure pour le peuple. » Il 
disait cela pour justifier la décision de ta mise à mort, Jésus. Mais l’Esprit Saint, comme 
le relève saint Jean, est capable de se saisir même d’une intention meurtrière pour 
que le dessein salvifique du Père se réalise à travers toi. 

Comme c’est admirable, Esprit Saint, ce pouvoir que tu as de retourner le sens des 
choses, de te saisir de tout ce qui jaillit du tréfond de nos âmes , même d’odieux, pour 
que cela contribue à l’accomplissement de la volonté du Père : rassembler dans l’unité 
les enfants de Dieu dispersés ; sauver par la mort du Fils les hommes de toutes races, 
langues, peuples, nations ; sceller dans le mystère pascal cette unité du genre humain 
qu’aucun être de chair ne peut réaliser ; faire jaillir du côté ouvert du Christ la source 
du salut et y faire naître l’Église… Je pourrais conjuguer à l’infini ce que tu accomplis 
dans la passion du Sauveur mais ce n’est pas le but de ma prière. 

Ce dont j’ai besoin, c’est d’entrer dans cette œuvre de salut que Jésus opère. C’est de 
faire partie de ces convertis que la croix rassemble. C’est que s’accomplisse, en moi 
comme en tous, la parole du Christ : « Quand j’aurai été élevé de terre, j’attirerai à 
moi tous les hommes. » Et la façon dont cet enjeu se présente à moi maintenant, c’est 
de demeurer simplement avec toi, Jésus, tout près de toi dans ces heures qui 
précèdent ton entrée à Jérusalem. Esprit Saint, attache-moi au Christ comme le 
disciple bien-aimé et comme Marie sa mère, pour que rien ne m’empêche de vivre 
pleinement la Semaine sainte qui s’ouvre dès ce soir… Amen. 

Toi, quand tu pries, retire-toi… (Mt 6, 6) 
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